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Éditorial

Collègues à vos plumes !

Nous sommes heureux de vous faire parvenir le 1er bulletin du réseau thématique
« Vieillesses, vieillissement et parcours de vie ». Ce bulletin se veut un lieu ouvert de
diffusion d’informations entre nous, tant sur nos publications que sur les manifestations
organisées sur des sujets intéressant notre réseau. Il se veut pluraliste, ouvert aux différents
courants sociologiques et n’a d’autre vocation que de nous informer mutuellement sur nos
travaux respectifs, constituant ainsi un outil d’échange intellectuel.

Ce bulletin, en effet, est né d’un constat : celui de la connaissance partielle que nous
avons, les uns et les autres, des thématiques de recherche des collègues et de ce qu’ils
publient. Ce qui n’est pas pour surprendre tant les supports de publication sont, dans notre
discipline, nombreux et variés. Mais c’est aussi un signe que les recherches sur la vieillesse et
le vieillissement sont encore insuffisamment structurées. Puisse ce bulletin contribuer à cette
structuration !

Grâce aux contributions de plusieurs d’entre vous, ce premier bulletin est, comme
vous pourrez le constater, riche en informations. Mais il aurait pu l’être davantage encore…
Nous lançons donc un appel à chacun pour que le prochain bulletin soit encore plus riche et
plus complet que celui-ci. Le prochain bulletin… ou plutôt les prochains bulletins. Car nous
prévoyons une double publication :
- le bulletin n° 2, qui rassemblera les publications et manifestations du 1er semestre 2004 ;
- un n° spécial, qui regroupera des publications plus anciennes que vous souhaitez porter à

la connaissance (ou rappeler au souvenir…) des collègues.
Vous pouvez dès à présent envoyer les informations que vous désirez voir publiées à

Atmane Aggoun (atmane.aggoun@club-internet.fr)

Alors, cher (es) collègues à vos plumes !

Atmane Aggoun – Université de Picardie
Vincent Caradec – Université de Lille 3
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LIVRES
Philippe PITAUD (Ss la direction), professeur associé à l’Université de Provence, Directeur
de l’Institut de Gérontologie Sociale (Marseille),  Solitude et isolement des personnes âgées,
ed. ERES, Collection “Pratiques du champ social”, 2004, 270 pages.

Plus de 15 000 morts au cours de l’été 2003 constitue un vraie hécatombe en temps de paix.
Mais si en fin de compte nous étions en guerre ? Oui en guerre face à la destruction
progressive et régulière du lien social (comme des valeurs qui le sous-tendent) dont on sait
que sa disparition engendre isolement et solitude et produit de l’exclusion sous toutes les
formes.
Au-delà de la polémique politicienne qui a envahi l’espace public, le problème posé par
l’hécatombe en question relève d’abord, d’une approche sociale voire sociétale.
La vraie question est en fait celle du thème de cet ouvrage, c’est celle du lien social au travers
des solidarités, de la solitude et de l’isolement. C’est sur ce problème que se sont penchées
des équipes des Universités de Bretagne Occidentale, de Paris XII, de Toulouse, de Provence,
des professionnels ainsi que des équipes des Universités de Barcelone, de Milan et de
Lisbonne; ceci offrant l’opportunité d’échanger et de débattre sur ce sujet important tant au
plan humain que social.
De cet ouvrage, on dira qu’il est avant tout un espace de liberté, d’interrogations, de
témoignages sur les souffrances vécues par les personnes âgées, d’échanges comme les
Universités ont toujours su le permettre depuis leur apparition, il y a fort longtemps; une
contribution au Savoir et par-là, à l’action pour un meilleur être en devenir des personnes
âgées comme de leur entourage.

Table des matières
Avant-propos; Philippe PITAUD
Paroles de solitude, “un vieil homme est toujours Robinson”; Bernadette PUIJALON
Solitude de l’âge, solitudes des âges; Philippe PITAUD, en collaboration avec Marika
REDONET
Interroger la dépendance, retrouver les âges de la vie; Maria de Lourdes QUARESMA, Dinah
FERREIRA, Micael PEREIRA, Ana Alexandre FERNANDES
Du bon voisinage aux solidarités de proximité; Serge CLEMENT, Jean MANTOVANI,
Monique MEMBRADO
L’entourage: un jeu complexe de relations; Dominique ARGOUD
Les solidarités de voisinage au féminin, des rôles entre proximité et distance; Simone
PENNEC
Les personnes âgées seules, conditions de vie, réseaux familiaux et vécu individuel; Carla
FACCHINI
Solidarités de voisinage; ce que nous enseigne le terrain; collectif local de coordinatrices
gérontologiques; Michèle HERMAND, Nathalie PAUCHET, Christine ASTRUC, Naïs
SLIMANI, Myriam BOYER
Le poids des réseaux sociaux dans la lutte contre l’isolement des personnes âgées; Pilar
TORRES EGEA, Ana-L. GOBARTT VASQUEZ, José Luis C. BOSCH, Angel
BARTOLOME PUERTO
Postface, Marika REDONET
Bibliographie raisonnée; Olivier LETANG
Bibliographie
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A paraître
Le soutien non professionnel aux personnes âgées en difficulté, La Découverte, courant 2004

Un ouvrage collectif franco-québécois dans le cadre d'un programme de recherche franco-
québécois (équipe INSERM "Épidémiologie et Sociologie du Vieillissement" dirigé par le Pr.
Alain GRAND (U.558, RFR "Santé, Vieillissement, Société"), et Institut du Vieillissement
dirigée par le Pr. Réjean HEBERT.
Cet ouvrage est signalé par  :
Monique MEMBRADO
CIRUS-CIEU, CNRS et Équipe Simone SAGESSE, Maison de la Recherche
Université de Toulouse Le Mirail
5 allée Antonio Machado
31058 Toulouse-cedex
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NUMEROS SPECIAUX DE REVUES

Revue EMPAN, ARSEAA/Eres, n° 52, Décembre 2003
Dossier « Vieillir entre proches et professionnels »

Sommaire du dossier
Introduction : Vieillir : un autre regard, Marcel Drulhe
Dix ans après... Vieillir ensemble ?, Pierrette Ayon

Les cadres sociaux du vieillissement
Le vieillissement avec le temps, et malgré le monde, Serge Clément
La question des retraites : un enjeu d'équité ?, Henry Nogues
Politiques « globales » de la vieillesse et décentralisation ?, Jean Mantovani
L’APA : dispositif du modèle de services de proximité, versus marché, Jacques Prades
Menaces sur l'allocation personnalisée d'autonomie (APA), Jacques Bouvet

"Vieillir idiot ?"
Comportements culturels de la population âgée, Vincent Caradec
Retraités, oui. En retrait, non. L’engagement des retraités dans la vie associative, Gérard
Muller

Une "génération impensée", des professionnels des TIC ?
Les 56-65 ans confrontés à l'usage des Technologies de l'information et de la Communication,
une génération de transition ?, Philippe Vidal

En famille après 60 ans
Grands-parents : un rôle à composer. Un enjeu entre générations, une étape dans le parcours
de vie, Françoise Le Borgne-Uguen
Les configurations filiales face au vieillissement des ascendants, Simone Pennec
Bien vivre chez soi, Sabine Buguet
Les formes du voisinage à la vieillesse, Monique Membrado
Vieillir en famille avec la maladie d'Alzheimer, Christine Rolland-Dubreuil
Être parent d'enfant souffrant d'autisme et vieillir, Jeanne Floch, Jacotte et Jean-Paul Séveraç
Jean-Louis Agard

Vieillir en institution
La dépendance : une prise en charge en deux temps, Laurence Migot-Devenais
Des vieux en maison de retraite : savoir reconstruire un « chez-soi », Isabelle Mallon
Maltraitance des personnes âgées et communication, Nadège Maguen-Boudet, Séverine
Courtois, Marie-Claire Mate
Quand des travailleurs vieillissent en CAT, Joël Le Dantec
Maladies psychiques et vieillissement, Vieillir, oui !... Mais où ?, Soizick de Berranger
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Revue L’Homme et de la Société, URMIS/CNRS, n° 147-148, 2003
Dossier « Vieillissement»

Caradec Vincent, "Être vieux ou ne pas l’être", pp. 151-167.
A partir d’une série d’entretiens réalisés avec des octogénaires et des nonagénaires, cet
article explore les deux manières idéal-typiques pour les personnes qui vieillissent de se
définir par rapport à la vieillesse : en reconnaissant qu’elles sont « vieilles » ou en se
refusant à l’être. Il montre tout d’abord que ces deux modes de définition de soi sont
solidaires d’identités narratives différentes, renvoyant à des manières opposées d’établir le
lien entre le présent et le passé et de se projeter dans l’avenir. S’intéressant ensuite au rôle
joué par les autres dans ce positionnement par rapport à la vieillesse, il relativise leur
pouvoir d’assignation identitaire et insiste plutôt sur l’importance du travail de comparaison
avec autrui opéré par les personnes âgées. Il souligne enfin que se définir par rapport à la
vieillesse se fonde sur une interprétation singulière de sa propre situation et étudie comment
les personnes âgées déchiffrent les signes de la vieillesse.

Gestin Agathe , "Temps, espaces, et corps à la retraite : des paradoxes à penser", pp.
169-190

Dans les représentations sociales actuelles, vieillesse et retraite restent encore associées,
bien que les termes « retraités » et « personnes âgées » soient de plus en plus souvent
dissociés dans les discours sur le vieillissement, en raison de l’émergence de la question de la
« dépendance » et de l’identification d’un « nouvel âge » de la vie venu s’intercaler entre le
passage à la retraite et la vieillesse. L’émergence de ce « nouvel âge » correspond à la
trajectoire d’une génération « historique », caractérisée, notamment par de nouveaux
rapports au temps, à l’espace et au corps et du sein de laquelle émerge une génération de
femmes positionnée de façon unique en regard des générations précédentes et suivantes. En
effet, l’étude des processus différentiels de vieillissement des hommes et des femmes a mis au
jour la spécificité historique et culturelle de la génération actuelle de « jeunes retraité(e)s »
et le rôle central joué par les femmes dans les changements observés, avec une hétérogénéité
croissante des femmes entre elles, soulignant les paradoxes du vieillissement féminin.
A partir d’une quarantaine d’entretiens, et de l’analyse d’un corpus d’articles parus dans le
magazine Notre temps, cet article se propose de décrire ces paradoxes sur le plan temporel,
sur le plan spatial et sur le plan corporel, qui apportent des éléments au débat actuel sur les
évolutions des modèles de la « masculinité » et de la « féminité » dans la dernière partie du
parcours de vie.

Aggoun  Atmane, "Immigration, grands-parents algériens, et mémoire : entre la
transmission et l’oubli, pp. 191-207

Cet article propose, après un détour théorique par les concepts de bricolage et de mémoire
collective, de décrire la place du « vieux » là-bas (en Algérie) puis ici (en France). Cette
description nous conduira à saisir les continuités/discontinuités des rôles et des fonctions et
de la transmission de la mémoire en situation d’immigration. Dans un dernier point, nous
analyserons les rapports entre les petits-enfants et les grands-parents algériens et les
bricolages à l’œuvre en ce qui concerne la vieillesse et la mort et concomitamment, le rapport
aux Ancêtres, à la terre et à la notion de mémoire collective de migrants.
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Revue  CAHIERS DE LA FIAPA "LE POUVOIR GRIS ?"
N° 2 Tome 1: Pouvoir et influence politique
email : fia.pa@libertysurf.fr

Introduction

I - FAUT-IL AVOIR PEUR DU POUVOIR GRIS?

L'explosion du vieillissement
Peter Peterson (traduit de l'anglais)

Entretien avec Anne-Marie Guillemard 
Mathieu Schmitt

Entretien avec Paul Hewitt
Jean-Philippe Viriot Durandal (traduit de l'anglais)

Entretien avec Louis Chauvel
Jean-Philippe Viriot Durandal

Entretien avec John Rother
Jean-Philippe Viriot Durandal (traduit de l'anglais)

La force électorale des retraités: l'exemple français
Vincent Drouin

Quand le pouvoir gris n'est qu'un mot…de l'ensemble au groupe en passant par l'identité
Didier Vrancken

Identification des retraités russes
Tatania Kozlova  (traduit de l'anglais)

II - LES ACTEURS

Les organisations et groupes de pression de retraités

Comment s'organisent les retraités américains: grand angle sur les groupes de pression de
retraités aux Etats-Unis

Christine Day (traduit de l'anglais)

Présentation des "Panthères Grises"
Tim Fuller (traduit de l'anglais)

La mobilisation des personnes aînées au Québec: des associations aux coalitions
Daniel Thomas

L'intérêt des retraités: de la défense des droits à la recherche de citoyenneté
Dominique Argoud
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Les syndicats de retraités

Entretien avec Martin Kohli
Mathieu Schmitt (traduit de l'anglais)

Les partis de retraités

Les partis politiques et les retraités: le cas israélien
Esther Iecovich (traduit de l'anglais)

Le parti démocratique des retraités en Slovénie
Dorotea Versa et Mathieu Schmitt (traduit de l'anglais)

Les organisations revendicatives de retraités dans les pays en voie de développement

Le rôle des groupes de citoyens et leurs relations avec les décideurs publics
S.D Gokhale (traduit de l'anglais)

La participation et les personnes âgées dans les pays en développement: empowerment et
prise de décision

Mark Gorman (traduit de l'anglais)

Le mouvement équatorien des personnes âgées
Nelson Jurado (traduit de l'espagnol)

IV - VERS UN DIALOGUE INSTITUTIONNEL AVEC LES RETRAITES?

Au niveau local et national

Entretien avec Kofi Yamgnagne
Jean-Philippe Viriot Durandal

Entretien avec Alain Gillette
Jean-Philippe Viriot Durandal

Le cas français du Comité National des Retraités et Personnes Agées (CNRPA)
Anne Gamblin-Srecki et Jean-Philippe Viriot Durandal

Le dialogue entre les personnes âgées et les pouvoirs publics: l'exemple britannique
Marian Barnes (traduit de l'anglais)

L'expérience africaine du dialogue national avec les retraités: nouvelle structure au Sénégal
Diallo et Mamadou N'Doye

Au niveau européen

La Plate Forme AGE, nouvel interlocuteur de la Commission européenne
Guido Verbrugghe
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Comment s'exprime la force des syndicats de retraités en Europe?
Michel Bruneau

Au niveau mondial

Entretien avec Alexandre Sidorenko
Jean-Philippe Viriot Durandal (traduit de l'anglais)

Citoyens: la vie durant
Albert Magarian

6 questions sur l'intégration institutionnelle ders retraités
Jean-Philippe Viriot Durandal

MISE EN PERSPECTIVE

La place de l'ancien dans l'espace public: une somme de paradoxes
Bernadette Puijalon et Jacqueline Trincaz
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ARTICLES

GOJARD Séverine, LHUISSIER Anne, « Monotonie ou diversité de l’al imentation : les effets
du vieillissement », INRA Sciences Sociales. Recherches en économie et sociologie rurales,
n°5/02, septembre 2003.

La vieillesse ne transforme pas les habitudes alimentaires incorporées tout au long de la vie.
L’alimentation  des personnes âgées reflète les effets de structure traditionnellement observés
dans la population française : localisation régionale et appartenance sociale. L’avance en
âge se traduit toutefois par nombre de modifications dan, la vie quotidienne (veuvage,
relogement, etc..) qui entraînent des changements au niveau de, la composition du ménage et
de la délégation des courses. Ces changements affectent à leur tour les pratiques alimentaires
et se traduisent en particulier par une diminution de la variété des produits consommés.

Téléchargeable sur le site de l’Inra depuis le lien suivant :
http://www.inra.fr/Internet/Departements/ESR/publications/iss/pdf/iss02-5.pdf

PENNEC S., 2003, « Une professionnalisation en panne : perte de statut et hors statut des
personnes intervenant au domicile. Le cas des interventions auprès des personnes dépendantes
âgées. » dans A. Vilbrod (dir.), L’identité incertaine des travailleurs sociaux , Paris,
L’Harmattan.

Bien que les personnels des services au domicile campent aux marges du travail social
reconnu, leur nombre s’avère important compte tenu de la majorité des temps partiels
caractérisant ces emplois. La part de ces professionnel(le)s dans le travail du social et du
soin impose l’analyse des évolutions du cadre de leur travail ainsi que l’étude des relations
entretenues avec les professionnels du social les mieux reconnus. Nous retiendrons plus
particulièrement les situations professionnelles et profanes de prise en charge des vieilles
personnes nécessitant des services. En premier lieu, sont précisées les évolutions relatives
aux statuts des personnels et les tendances actuelles contribuant à leur dérégulation ainsi que
la salarisation récente des filles au service de leurs ascendants. En second lieu, les effets de
ces nouveaux cadres de production du social et de la santé sont mis en évidence quant à
l’injonction domestique renforcée à l’égard des femmes et quant à l’affaiblissement des
médiations permises par les collectifs de travail. Enfin, c’est le rapport entre les travailleurs
sociaux patentés et ces travailleuses de la domesticité qui fait l’objet du dernier point
consacré à des situations précises d’incitation des femmes aux travaux du soin familial dans
le cadre de l’application des mesures publique.
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PENNEC S., 2003, "L’institutionnalisation du salaire filial à travers la Prestation Spécifique
Dépendance et l'Aide Personnalisée à l'Autonomie", Gérontologie et Société, n° 104.

L’article cherche à rendre compte du travail filial à l’égard des ascendants dépendants lors
du passage de son exercice profane ordinaire à celui du statut d’employé de ses parents, dans
le cadre des politiques publiques instaurant la Prestation Spécifique Dépendance puis
l'Allocation Personnalisée à l'Autonomie. Sont présentées en premier lieu les appartenances
sociales des enfants qui deviennent employés de leurs ascendants ainsi que les
caractéristiques d'un tel travail et la forme de salariat qui lui est attaché. En second lieu,
l'accent est porté sur certaines modalités d'entrée dans ce statut lors de la mise en place des
plans d'aide et sur les risques d'enfermement sur l'espace domestique pour les enfants et pour
les ascendants. Le dernier point met en évidence la complexité des configurations familiales
et interroge les effets de la salarisation du travail filial sur les situations individuelles.

PENNEC S., 2003, " Les configurations filiales et la vieillesse des ascendants" Empan, n° 54.

La contribution cherche à rendre compte de certaines des formes de l'exercice ascendant de
la filiation à travers l'étude de situations de soutien auprès de parents malades ou
handicapés. Trois axes structurent le propos : les différences de positionnement entre les
enfants, l'encadrement socio-politique et économique des pratiques filiales et les interactions
avec les professionnels du secteur sanitaire et social. Sont tracés quelques traits essentiels
relatifs à ces trois points et mises en question les orientations actuelles des politiques
publiques.

PENNEC S., 2003, La production de santé des vieilles personnes à domicile. Les services de
la parenté, de l'entourage amical et les interventions des professionnels. "Ageing in Europe",
Association Européenne de Sociologie, Murcia, Septembre 2003. Actes sur site internet AES.

La production de santé des vieilles personnes à domicile résulte d'un enchevêtrement de
services émanant des proches (famille, amis, voisins) et des professionnels, et des effets des
politiques publiques régulant l'accès aux services collectifs. Les services dits "informels" de
soutien et de soin aux vieilles personnes se distinguent par la pluralité des acteurs qui
interviennent et par la diversité des apports des uns et des autres. Les prestations des amis,
celles des voisins et celles des différents membres de la parenté se recouvrent peu et
correspondent à des fonctions relationnelles différentes. Par ailleurs, les individus et leur
entourage font appel aux services des professionnels en déléguant ou non leurs propres
pratiques sous forme de complément ou de remplacement. En outre, les formes des politiques
publiques de l'Etat et des collectivités locales, tendent à renforcer la part des services
informels, par exemple l'emploi des filles ou encore l'appel au voisinage. Les questions posées
par l'utilisation de ces relations familiales et sociales dans les plans d'aide aux personnes
fragiles méritent également réflexion.
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PENNEC S., 2003, « La pluralité des catégorisations générationnelles en usage dans les
milieux professionnels : des distinctions de formation, de modèles techniques ou
organisationnels et de temporalités des parcours de vie. » Actes du colloque Les approches
générationnelles : enjeux, avancées, débats, 13 & 14 novembre 2003 - Laboratoire Printemps
UVSQ.

La construction des groupes d'âge et des distinctions entre les générations semble faire l'objet
de plusieurs types d'énonciation, en particulier au sein des milieux professionnels. Ces
énoncés peuvent ainsi prendre en considération "les promotions", au sens des groupes
communs de formation, ou encore les événements ayant pu constituer des "générations
sociales" mais simultanément aussi des "clans" et non une homogénéisation de période. Les
techniques de production elles-mêmes et les modes d'organisation du travail servent
également de références dans le repérage des groupes d'âge, plus spécialement dans
l'attribution des qualificatifs de "vieux" ou de "jeunes". Enfin, certains individus peuvent se
positionner à distance de leur groupe d'âge, le plus fréquemment en se présentant comme plus
proches des générations les plus jeunes et les plus diplômées. L'ensemble de ces constats tend
à faire penser que si les catégorisations savantes ont cherché à clarifier les effets spécifiques
des âges, des générations et des périodes tout en y intégrant les événements biographiques du
cycle de vie, il n'en reste pas moins que les usages des individus au sein des groupes sociaux
et familiaux s'avèrent plus diversifiés encore. Il semble alors pertinent d'interroger les
catégories d'âge et de génération en s'intéressant aux usages indigènes en rapport avec ces
classifications.

CARADEC Vincent, « Vieillesse et télévision. Diversité des modes de vie et des usages », in
DONNAT Olivier (ed.), Regards croisés sur les pratiques culturelles, Paris, La
Documentation Française, 2003, p. 303-318.

Cet article présente deux typologies des pratiques télévisuelles des plus âgés, toutes deux
élaborées de manière inductive à partir d’une série d’entretiens réalisés avec des personnes
âgées de plus de 75 ans. Chacune de ces typologies aborde les pratiques télévisuelles sous un
angle différent : la première porte sur la place occupée par la télévision dans l’existence et se
veut une contribution à l’étude des modes de vie des personnes âgées  ; la seconde cherche à
repérer les différents types d’intérêts associés aux émissions de télévision regardées et
s’inscrit dans une sociologie des usages des médias.

CARADEC Vincent, « Vieillissement et rapport à la télévision », Réseaux. Communication –
Technologie – Société, n° 119, 2003, p. 121-152.

Cet article se fixe pour objectif d’explorer le processus de vieillissement en se fondant sur
plusieurs corpus d’entretiens réalisés avec des retraités (âgés de 60 à 98 ans) et en retenant
un analyseur particulier : le rapport à la télévision. Dans une première partie, trois moments
du vieillissement se trouvent interrogés : les premières années de retraite, la période qui suit
le décès du conjoint et la « déprise ». Ce dernier phénomène, qui est au cœur de l’avancée en
âge, se trouve notamment précisé grâce au repérage de deux phases – la déprise par rapport
aux activités extérieures et la déprise par rapport à la télévision – ainsi qu’à travers la
distinction opérée entre le registre des activités pratiquées et celui de l’intérêt pour le monde.
Dans une seconde partie, on examine de quelle manière la télévision peut être un
« partenaire » de la construction de l’identité des plus âgés. Il apparaît alors qu’elle p ermet
le « branchement » sur le soi passé, procure des ressources utiles à la réaffirmation de soi et
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nourrit le questionnement sur la manière de se positionner par rapport à la catégorie de
« vieux ».

CARADEC Vincent, « Le “Soi intime” à la lumière de l a recomposition conjugale
“tardive”  », Sociologie et sociétés, vol. XXXV, n°2, automne 2003, pp. 97-120.

Cet article, fondé sur l’exploitation d’entretiens réalisés avec des conjoints ayant formé un
nouveau couple à l’âge de la retraite, cherche à déterminer dans quelle mesure un nouveau
« soi intime » se révèle au cours de ces recompositions conjugales tardives. L’analyse porte
successivement sur les sentiments pour le nouveau partenaire et sur l’organisation de la
nouvelle vie conjugale. Elle montre, d’une part, que le contexte émotionnel de la nouvelle
relation est plus souvent celui de la quiétude que celui de l’exaltation amoureuse et, d’autre
part, que la nouvelle vie conjugale est marquée par la fidélité à soi et à son passé. Aussi la
stabilité identitaire prévaut-elle, en général, sur la transformation du soi intime.

CARADEC Vincent, « Comportements culturels de la population âgée », Empan, n° 52,
décembre 2003, pp. 54-61.

Cet article porte trois regards différents et complémentaires sur les comportements culturels
de la population âgée : le premier propose un panorama assez général des pratiques des
« personnes âgées » ; le second en souligne la grande diversité ; le troisième s’intéresse à la
manière dont ces pratiques évoluent au cours de l’avancée en âge.

LE BORGNE-UGUEN F., 2003, « Grand-parent : un rôle à composer. Un enjeu entre
générations, une étape dans le parcours de vie », Empan, n°52, Toulouse.

Ce texte montre que la recherche sur la grand-parenté peut être stimulante pour saisir ce que
cette expérience, pour les acteurs comme pour leurs proches, peut revêtir comme spécificité
au regard des autres liens de parenté. Exercer en tant que grand-parent, c’est occuper un
« second rôle » et nous considérons ici que la place de grand-parent peut être différemment
occupée selon la manière dont les « premiers rôles », les parents, composent leur répertoire
d’actions. Nous faisons l’hypothèse d’une compréhension possible de la grand-parenté
comme une dynamique entre « premiers et seconds rôles » entre trois générations au moins,
prises chacune dans une temporalité et un enchaînement de places et ouvrant différents rôles
possibles. La variété des manières d’être grands-parents est associée à cette dynamique
spécifique d’imbrication des places dans la parenté et d’échanges entre les partenaires de la
scène familiale. Cette grand-parenté peut être comprise comme un rôle dont la scène majeure
se joue dans les coulisses de la famille intergénérationnelle.

CRIBIER Françoise, "La santé auto estimée de deux populations de retraités", Retraite et
société, juin 2003

Deux cohortes de retraités Parisiens ont été étudiés par des enquêtes successives, en 1975,
1985 et 1995 pour la plus âgée, née autour de 1907, en 1987 et 1996 pour les nouveaux
retraités de 1984, nés autour de 1922. La richesse des données (état civil, dossiers de retraite,
enquêtes) a permis de décrire finement ces populations en termes de situation sociale, de
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conditions matérielles, d'environnement, d'attitudes devant la vie. On a recueilli des données
sur la santé autoestimée, les difficultés de marche, le recours aux soins et les hospitalisations,
les besoins en aides ménagères, mais aussi sur l'environnement familial, la vie sociale, le
plaisir à vivre… Les différences de santé autoestimée liées au genre sont très importantes, et
les différences de déclaration. On les analyse, pour chaque cohorte, selon classes sociales,
statuts matrimoniaux, âge à l'enquête,  survie après l'enquête. Les relations entre santé, moral
et temps qui reste à vivre ne sont pas les mêmes pour les hommes et les femmes. Mais
l'interprétation des différences de déclaration liées aux genres et à la classe sociale sont
délicates.
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Rapports de recherche

PENNEC S. (dir.), LE BORGNE-UGUEN F., (colla. de) DOUGUET F., GUICHARD-
CLAUDIC Y., Septembre 2002, Ce que voisiner veut dire, Brest, UBO, Fondation de France.
Collaboration interuniversitaire d'équipes de recherche des universités de Paris 12, Toulouse
Le Mirail, Marseille Provence, Brest, ARS, UBO. 210 p.

Cette recherche est consacrée à l’étude des pratiques de voisinage, principalement en milieu
urbain, et à l’analyse des processus de sociabilité au sein des entourages, tout
particulièrement pour une population de femmes vivant seuls, principalement du fait du
veuvage. Une première partie s’appuie sur des observations ethnographiques, d’individus et
de groupe, pour analyser les configurations de la vieillesse urbaine. La seconde partie porte
sur les modes de voisiner des femmes vivant seules, à partir d’entretiens répétés auprès de
personnes rencontrées plusieurs fois sur une longue durée. Les dynamiques du voisinage,
« les arts de voisiner » sont décrits aussi bien à travers leur enchâssement dans les
sociabilités, proches (familles, entourages) ou diffuses (rencontres urbaines), qu’au travers
de la longue durée des événements biographiques.

PENNEC S. (dir.), LE BORGNE-UGUEN F., 2003, Formes de voisinage et d’entourage de
situation de handicaps, Brest, UBO, Fondation de France. Collaboration interuniversitaire
d'équipes de recherche des universités de Paris 12, Toulouse Le Mirail, Marseille Provence,
Brest, ARS, UBO. 210 p.

La problématique interroge le voisinage à partir de situations de maladies ou de handicaps,
vécues à domicile, au sein desquelles interviennent des professionnels, d’une part, et de
situations d’isolement et de solitude d’autre part. Le voisinage est conçu comme un territoire
de sociabilités, de degrés plus ou moins forts selon la sélection qui s’y établit entre
partenaires. Pour autant, si les prestations d’aide ne sont pas absentes de cet espace
d’interconnaissance, l’entraide elle –même impose des codes et des normes qui sont peu
compatibles avec un statut durable de bénéficiaire de l’aide. Les pratiques de voisinage se
constituent de manières non substituables à celles des membres de la famille ni à celle des
professionnels. Il est nécessaire de distinguer plusieurs configurations dans l’art de voisiner,
et plus encore en fonction des situations d’interdépendance, au vu des différences de positions
et des prises de distances, choisies ou contraintes des voisin(e)s entre eux-elles ou envers
l’un(e) ou l’autre.
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Nouvelles conditions de départ en inactivité de service des agents des IEG et projets de
vie à la retraite , Mai 2003. Rapport de recherche sous la direction de Danielle David (Chef
de la Division Etudes et Recherches IFOREP), avec la collaboration de F. Barnier (CNAM
Bourges), L. Nowik (Université de Tours), G. Tirbakh (Université de Nantes), F. Sanchiz

Cette recherche de terrain s'inscrit dans le prolongement d'une première étude sur les
"Personnels en inactivité de service et personnes âgées des Industries Électriques et
Gazières ? Activités Sociales et lien social "  (sous la dir. de D. David avec la collaboration
de la Fondation Nationale de Gérontologie, F. Barnier - publiée dans les Cahiers de
l'IFOREP n°97,
juillet 2000). Elle s'intéresse plus particulièrement aux plus jeunes des agents en inactivité de
service (âgés de 50 à 60 ans) et partis en inactivité de manière anticipée dans le cadre de
l'accord de 1999 sur l'ARTT signé par l'ensemble des organisations syndicales d'EDF-GDF.
A partir d'une enquête qualitative menée auprès d'une cinquantaine d'agents en inactivité et
partis dans ce cadre, les récits des agents sur leur parcours de vie professionnelle, les
dernières années de vie au travail et les modes de vie depuis la mise en inactivité, ont permis
d'analyser les raisons objectives et subjectives de ces départs, leurs conditions, ainsi que les
effets sur les modes d'inscription sociale à retraite de ces agents.
Dans le contexte de rallongement de la durée de la vie au travail liée à la réforme des
retraites, cette étude d'une part interpelle l'Entreprise et les syndicats sur la place réservée
aux salariés à partir de la cinquantaine, d'autre part elle contrarie en partie l'image de "
seniors épanouis " en quête d'utilité sociale que la société cherche à donner des jeunes
retraités.
Coordonnées: Madame DAVID Danielle
Chef de la Division Études et Recherches IFOREP
8 rue de Rosny
BP 149
93104 MONTREUIL Cedex


